
Man traf sich wieder im September, las die Bibel
einmal aus der Sicht der Frauen, und entschied, daB
dariiber hinaus "etwas" zu geschehen hatte, "etwas",
das Ober den gemiitlichen Kreis der Gruppe hinaus-
gehen sollte, "etwas", das in bescheidenem, aber
reellem MaB die Erfahrungen und Einsichten von
Frauen in die Kirche hineintragen sollte. Jede/r in der
12- bis 15-kOpfigen Gruppe sollte und wollte das
Blatt mit-beschreiben. In einer intensiven Rekordzeit
entstand die Idee eines dritten Okumenischen
Forums, das nicht nur die Anliegen der Frauen,
sondern die jedes um Frieden, Gerechtigkeit und Be-
wahrung der Schopfung besorgten Christen wieder-
spiegeln sollte.

Eine solche Aktion braucht einen Rahmen und einen
Ort. Den Rahmen bot die diesjahrige Muttergottesok-
tave; der Ort konnte nur em provisorischer sein, also
ein Zelt, das mitten in der Oktave(im Garten des Ver-
einshauses) aufgeschlagen werden sollte. Trotz der
Tatsache, daB fast alle Beteiligten berufstatig waren
und nur Ober wenig Zeit verfUgten, und obwohl da
kein eigentliches Organisationskommittee war,
liefen die Vorbereitungen ziemlich reibungslos -
"avec les moyens du bord", und mit viel persOnli-
chem Einsatz!
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Die Zeichenhaftigkeit des Zeltes ist mir wohl als
starkster Eindruck geblieben. KOnnen wir Christen -
wir Menschen - uberhaupt etwas anderes tun als
schlicht und einfach Zelte aufschlagen? Ja, sollte es
uns nicht vor allem darum gehen, solche Zelte aufzu-
richten, oder aufzusuchen, in denen christliche Ge-
meinschaft von unten, und von innen heraus, gelebt
und ausgedriickt wird? Gibt es in der Kirche und in
der Gesellschaft nicht mehr Heimatlose als wir
denken, Manner und Frauen, denen Zelte der Gast-
freundlichkeit aufzurichten waren? Wie heimatlos
sind wir? Das Zelt erhebt den kiihnen Anspruch, pro-
visorisch und doch giiltig zu sein. Das Zelt Wit Raum
fur Wiinsche und Perspektiven, wie sie zu Ende des
Gottesdienstes formuliert wurden - und sei es der
Wunsch, daB wir uns in unseren Gemeinschaften
weiterhin von Wiinschen und Hoffnungen tragen
lassen miigen/dOrfen.

Nach diesem I)ritten Okumenischen Forum, das
iiberschrieben war: "Frauen und Manner zwischen
Ohnmacht und Vera ntwortung", wird der eingeschla -
gene Weg von der (fur Interessierte weiterhin
offenen) Gruppe welter begangen werden.
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Im Laufe des Forums gewann das Zelt fur die Betei-
ligten immer mehr an Bedeutung. Die zwar nicht
massiv, aber regelmaBig besuchten Gruppenarbeiten
und Meditationen waren meist inhaltlich intensiv und
von den Teilnehmern mitgetragen. Der abschlieBen-
de Okumenische Familiengottesdienst war gut
besucht und wurde, trotz der larmenden "Martchen"-
Umgebung, zum Erlebnis fur die Anwesenden ver-
schiedener Konfessionen.

Wenn auch die Zeiten eines gesellschaftlich monoli-
thischen Christentums vorbei sind, so lebt unserer Er-
fahrung nach christliche Gemeinschaft weiter in
solch provisorischen, gemeinschaftlichen, bruch-
stfickhaften "Ereignissen", wie auch etwa in unserer
lokalen Bibelgruppe. Nur wenn wir das Bruchstiick-
hafte als solches annehmen und aushalten lernen,
statt es voreilig und eigenmachtig zu vereinnahmen
und zum Eintopf zu garen, kann Raum entstehen
den Geist der Einheit, der sich dadurch kennzeichnet,
daB er weht, wo er will.

Elisabeth Osborne-Werner

Les metamorphoses d'un
catholique de gauche

Philippe Warnier, La decision, Recit, Nouvel-
le Cite Paris 1990

Philippe Warnier s'est fait connaitre en France, dans
les annees 70, comme un des chefs de file des chre-
tiens de gauche. Dans son engagement a la tete du
mouvement La Vie Nouvelle ainsi que dans le PSU
puis le PS, dans ses livres, dans de nombreux mani-
festes et prises de position publiques, it affichait des
vis6es chthiennes et politiques tivolutionnaires. A
la fin de son mandat a La Vie Nouvelle, dans les an-
nees 80, it oeuvrait comme journaliste, et devint la
cheville ouvriere, dans l'Eglise catholique, du mou-
vement des communaut& de base et de divers ras-
semblements ou ii exercait ce qui s'appelait alors la
'solidarite conflictuelle' avec cette meme Eglise.
Plusieurs livres, presentee dans "forum", sont te-
moins de cette époque.

Quelle n'est pas alibis la surprise quand on lit son
dernier ouvrage oil, sous forme romancee, it livre le
licit de quelques periodes charnieres de sa vie, et fait
kat des derniers developpements, inattendus pour
I 'observateur ex terieur, de son itinera ire spirituel. Ce
cheminement, it k resume lui-meme comme suit:
"Par une succession de mutations presque insensi-
bles, la vieille exigence du 'devoir d'etat' de son en-
fance s'etait transform& en celle du 'service' scout,
dont ('expression la plus naïve mais non la plus sotte
etait la B.A., puiis en Celle de 'l'engagement', trans-
figure dans 'la sclidarite de classe avec les opprimés',
antichambre quasi officielle du Royaume de Dieu,
avant de revenir a sa source, redec,ouverte grace a ses
amis charismatiques: la reponse joyeuse (apres 'dis-
cernement', attention!) aux sollicitations de l'Esprit.
La boucle 6tait boucke!" (p. 144) (Pour un survol
plus detaille et plus complet, on se reportera aux
pages 272 a 275).
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La boucle ainsi bouclee va du choix, fait par l'ado-
lescent, de la prEtrise, en passant par la decision, prise
par le jeune homme, de se marier, a 1 'engagement, de
l'homme de 50 ans, dans la carriere de diacre. S'il y
a dans ce periple une coherence interne, elk est a
chercher du cote de l'affirmation centrale du livre:
"La grande a ffa ire de son existence, en definitive, au-
ra etc de se debattre et de s'expliquer avec cc Dieu
fait de chair d'homme, terrible en sa tendresse, qui
n'a eu de cesse, apres l'avoir saisi, que de revenir
interminablement A la charge pour exiger le meilleur
de son enfant indocile." (p. 270)

Restent a expliquer et a rendre plausibles les vicissi-
tudes et revirements surprenants a la fois au plan po-
litique et religieux. L'auteur s'y attache avec beau-
coup d'ardeur, en ayant recours e. a. a une theorie
curieusement deterministe, disant de lui-méme qu'il
"est le produit vraisemblable, quasi ineluctable, d'in-
fluences croisees qui l'ont fait tel qu'il est." (p. 271)
(Voir a ce sujet egalement les pages 44,49 et 72-73).
Cette id& ne semble pas tellement compatible avec
l'affinuation de Warmer, faite par ailleurs, selon la-
quelle il "a marche librement et, a chaque carrefour,
il a choisi sans contra inte. Son Dieu ne lui a rien im-
pose." (p. 275)

L'auteur ne cache pas, nous l'avons déjà vu, que la
derniere phase de son cheminement a etc fortement
influencee par la rencontre avec le mouvement cha-
rismatique. Ce contact n'a pas etc d'abord, toutefois,
sans circonspection de la part de Warnier ni sans dis-
tance critique, ne reagit-il pas, en effet, au message
d'un meneur dans un rassemblement charismatique:
"Laissez-vous faire, amis, laissez entrer Dieu chez
vous. L'essentiel n'est point de faire quelque chose
pour Lui mais de le laisser faire sa volonte en vous,
de le laisser travailler votre coeur", par une sorte
d'acces de rage contre "toute cette docilité chre-
tienne, qui coule a Dot et dont il sent, presque physi-
quement le flux tiede sur sa peau, (qui) pent se faire
conformisme bélant a l'egard des princes de l'Eglise,
enamourement bebete a Pegard du grand pontife
blanc, si viril, qui descend du ciel dans son helico
triomphant." (p. 99 - 100) Cette critique se poursuit
d'ailleurs un pen plus loin: "L'univers dans lequel on
a plonge, tout entiere, cette foule si docile, est vrai-
ment trop hannonieux, trop pa isible, trop ether& Nul

cri de haine ou de souffrance, nulle derangeante in-
justice, nul coal it entre freres ennemis, nulle contes-
tation athee ne vient dechirer les langes d'eternite
dans lesquels on enveloppe sans vergogne cette chre-
tiente niaise, qui ressemble a une pouponniere. L'ap-
pareil ecclesiastique pent titre tranquille et tranquilles
les princes de I'ordre etabli: tant que ces doux barn-
bins occuperont les spheres celestes, ils pouriront ge-
rer sans peine les choses d'ici-bas, y compris les af-
faires de Dieu." (p. 102)

Comment expliquer cependant qu'en &pit die quel-
ques scrupules obstines, Warnier se soitlaissei entrai-
ner finalement par la dynamique emanant de cc mou-
vement: "Mais qu'importaient ces reserves? Cette
generation, songeait Robert, avec un brin de nostal-
gique superiorite, se 'cassera les dents sur dies pro-
blemes identiques aux nOtres' et elle apprendira dure-
ment la lucidite. En attendant, elle faisait souffler
dans 1 'Eglise 1 'eternelle jeunesse de 1 'Esprit et Robert
rageait de voir les ideologues patent& de la Gauche
chretienne officielle ranger sans vergogne ses nou-
veaux amis dans la categoric des allies 'objec:tifs' du
conservatisme catholique." (p. 403)

Warnier, en fin de compte, va juqu'A adherer a ce
qu'il est permis de considerer au moires comme dis-
cutable chez les charisma tiqus: "Toute cette reflex ion
se conjugue chez lui avec une redecouverte de la part
mystique du christianisme, du role evident des mira-
cles dans la naissance de la foi, du caractere sonune
toute banal des phenomenes extraordinaires interpre-
ter comme signes de Dieu..„ Pourquoi vouloir a toute
force interdire a Dieu de fa ire des miracles? Et il se
repete le sage propos de saint Augustin: Dieu s'a-
dresse aux hommes par des signes admirables, ordi-
naires et extraordinaires. Quand les premiers ne suf-
fisent pas, il utilise les seconds." (p. 440-441)

Pourtant a un autre endroit de son recit, Warnier s'e-
tait lui-méme mis en garde contre cet assentiment, au
nom mane de la mission qu'il se voit dans l'Eglise:
"Il devait eviter de s'identifier aux courants nou-
veaux s'il voulait continuer de jouer le role de 'pont'
(comme disait Monique) que les circonstances I 'a-
vaient amen6 A assumer au sein de son Eglise." (p.
404)

Tel est l'etrange et etonnant parcours de celui qui fut
un temps le meneur des chretiens de gauche. Faut-il
juger voire condamner? L'important, pour le mo-
ment, est de constater, de prendre acte du fait que,
dans le monde religieux actuel, de telles evolutions,
pour ne pas etre majoritaires, n'en sont pas moires
nombreuses. Quanta savoir quelle est leur significa-
tion pour I'avenir de la foi et de l'Eglise, c'est une
question qui reste bien sin- encore sans reponse.

Hubert Hauserner

Kontakiadressen
Blummewiss: Mass all Samschdeg um 20.00 (ausser
1. Samschdeg am Mount, da Sonndes) am Porsekre-
tariat ennert der Lampertsbierger Kierch, 9, rue
Zinnen, Letzebuerg
Arbeitsgemeinschaft christlicher Kirchen (Ausrich-
ter des Okumenischen Forums): Tel.: 78 96 33 (Eli-
sabeth Osborne-Werner)
Arbeitsgruppe "Suchbewegungen", Info-Video-
Center, Tel.: 44 743 - 340 (repondeur automatique)
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